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de grandes efpérances , régna ! TI . La réformé des Mceuis , oif
après lui , & acheva ce

'
que il attaque ouvert «ruent les per - |Foedor avoit commence . ibnnes du plus haut rang qui >

FOÉ , ( Daniel ) poète An- employoienrleurautoritéà Tou - jglois. fut 'd ’aborddeftiné par les tenir l ’impiété & la dilfolution . i
parens à une proteffion mécha - IV . Efiai fur le pouvoir du Corps I
nique , qu ’il abandonnabientôt colleSif du Peuple Anglais ; cet
poiir fe livrer à l 'on penchant ouvrage eft en faveur de la
pour la poéfie . Il époufa avec Chambre des Communes . V.vivacité les intérêts du . toi Le court moyen contre les Non- ,Guillaume , prince d ’Orange , Confornilfi.es , qui lui attira une
effuya divers chagrins qu ’il punition publique plus igno-s ’attira par fa piüme latyrique , minieufe que cruelle . VI . De j& mourut en 1731 . On a de Jure divino, poème latin . Vil . ;lui : I . Les Aventures de Ro-1 Un Plan de Commerce. VIII.
iinfion Crufoé en 'anglois , 1719 , Le Commerçant Anglais. IX . jqui a été fauffement attribué à L ’inftruBeur de Famille , 2 vol.Richard Steele , l ’un des écri - X . Plufteurs Ecrits politiquesvains du Speélateur : ce roman qui n ’ont guere furvécu auxeft écrit d ’une maniéré fi natu- événemens qui les a voient fait 1
relie , que long -tems il a pailé naître ; & quelques autres où
pour une relation exaéle d ’un il développe des idées qui ,voyageur véridique (voy. Van- pour être aujourd ’hui accueil - jEffen ) . M, Feutry , avocat au lies , n’en font pas plus i’olidesparlement de Douay , a donné ni plus conformes aux fainesune édition de cet ouvrage eE notions.
1766 , 2 vol . in - v 2 ; il l’a abrégé FOES ou Foesius, ( Anu - !fans en altérer le caraélere . Il tius ) médecin de Metz , mort !avoit promis d’en retrancher en 1595 , à 68 ans , étoit très-quelques déclamations indé- verfé dans la langue grecque . icentes que l ’auteur Anglican Son amour pour l 'etude l ’empê"s’étoit permifes contre la Re - cha de s’attacher à des princesligion Catholique & fes minif- qui auroientpu faire fa fortune,très ; mais il n ’a que foiblement Il eft auteur d ’une Traductionrempli fa promeffe. L’édition très-ridelle des Œuvres d ’Uip-de Liege , 1783 , 4 vol . in - 12 , pocrate en latin , accompagnéeeft plus exaéle , quant à ce point , de correéltons dans le texte , && remplit mieux les intentions ornée ». de fcho ' ies ; Genevsdes leéleurs catholiques. Cette 1657,2 vol . in-fol. On a encoreédition eft encore remarquable de lui une efpece de Diélion-par 1 Hiftoire curieufe St inter naire fur Hippocrate , à Franc-reliante d’Alexandre Selkirk , fort , 1 ^ 88 , in -fol.qu ’on voit à la fin du quatrième FOGLlETA , ( Uberto ) fa-Le vrai Anglais de vant Génois , eut part aux trou-naijjance ; poème fait à l ’occa- blés qui s ’élevèrent à Genes jfion de la révolution qui plaça & fut envoyé en exil , i ’our feGuillaume fur le trône de Ion conloler des tribulations qu ’ilbeau-pere , en réponfe à l ’ou - avoit effuyées dans le monde,Vrage intitule : Les Etrangers« il-ne voulut avoir ds commerce
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qu 'avec les lettres . Le cardinal nulle apparence que les Chi-
d ’Eft le reçut dans famaifon à n 'ois aient quelques renfeigne-
Rome . 11 y mourut en itfi , mens antérieurs au déluge . Si
âgé de 63 ans . Parmi les ou- le dieu Chinois , Fohé , eft le
vrages fortis de fa plume , on même que Noë (voye^ FÉ ) , il
diftingue : I . Son traité De ra- eft évident que Fohi eft très-
tïone fcribendct Hifioriee. , aulR poftérieUr à Fohé , puisque la
judicieux que bien écrit . 11. mythologie a dû naturellement
JJiJloria Genuenjîum , 158^ , in - précéder l ’hiftoire de la Chine,
fol . , fidelle , élégante & peu Quoiqu ’il en foit , ce que l ’on
commune . François Serdonati raconte de Fohi , doit néceflai-
en a fait une traduélion enita - rement fe reffentir du ton fa-lien : elle eft eftimée . 111 . Tu- buleux qui régné dans toute
multus NeapoTuani, 1571 , in - l ’hiftoire Chinoife , fur - tout
4°

. IV . Elogia clarorum Ligu- dans celle des premiers tems.
ram. in-40. V . De facro fcedere 11 ne fera pas inutile d ’en donnerin Selimum , in - 4" . VI . De ici un échantillon , qui pourraLingue Latins , ufu & prœfian- fervir de réglé aux lefteurs.lia, 1723 , in - 8 °

. VII . De caufis Nous le tirons d ’une lettré du
magnitudinisTurcarum Imperii, P . Amiot ^ inférée dans le 011-in -8° . VIII . Defvnilitudlnt nor- zieme tome des Mémoires dema Polybiana , dans fes Opuf - la Chine. Le P . Amiot , pourcules , Rome , 1Ç79 , in-40

. IX . prouver que les aéroftats ontDélia Republïca di Genoa, in - été connus à la Chine , rapporte8° ; ouvrage intéreffant pour trois paflages tirés des plusceux qui veulent connoître fameux hiftoriens de l ’empire,cette république,dumoinstelle II eft dit dans l ’un , que Chen-
qu’elle étoit dans le iôe. fiecle . noung voulant mefurer la terre,FOHÉ,voyrçFÉ . St ne fachant comment s’yFOHI , premier roi de la prendre , fut aidé dans fonChine , régla , dit-on , les mœurs opération par un homme - efprit,des Chinois , alors barbares , & dont la couleur était d'un verdleur donna des loix . On pré - tirant fur le bleu ; fes fourcilstend qu ’il fît plus ; qu ’il dreffa étoient épais ; il portoit fur fades tables aftronomiques ; mais tête une pierre de yu , & étaitvu l ’ignorance des Chinois mo- porté lui -même par Jix dragons-dernes en fait d ’aftronomie , il volans . Cet homme- efprit mefuraeft peu vraifemblable que leurs la terre , détermina fa figurefondateurs aient été fort verfés entre les quatre mers , & trouvadans cette fcience . De mauvais que fon étendue d 'Orient enchronologiftes ont dit que Fohi Occident étoit de 90 ouan derégnoit du tems des patriarches lys , & de 81 ouan , du NordHeber & Phaleg ; mais il n ’y a au Sud (*J . Le fécond paffage

(*) Ouan eft le nombre qui défigne dix mille ; le lys eft f de ' lieue.
Qu’on calcule maintenant , & qu’on en applique le réfultac à ces quatrevters & la terre qui eft tntPelle s ; & l’on aura une idée de la géosra-plue Cfunoife,
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